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Supposez-vous, reprit le juge d'instruction après un instant
de silence, supposez-vous que madame Worms, blessée dans ses
affections, outragée dans sa dignité de femme, ait quitté l'hôtel
cette nuit pour se réfugier dans sa famille ?

-Je ne puis répondre à cette question. J'ignore :omplète-
ment si madame avait des parents .. Dans tous les cas, ils ne
'.enaient jamais ici.

-A quelle heur<) zvez-vous vu votre maître, hier au soir,
pour la dernière fois.

-Un peu avan& minuit.
-Elle rentrait, sans doute?
-Non. Madame n'était point sortie. Elle mue sonna, mais,

au lieu de se faise déshabiller comme de coutume, elle me dit
qu'elle n'avait pias besoin de nies services et me permit de me
mettre au lit, ce que , fis immédiatement.

-Quelle était la physionomie de la baronne pendant cette
dernière entrevu-,d?

-Madame me parut agitée et très-triste... La voyant pâle,
avec les yeux rouges, je pris la liberté de lui demander si elle
se sentait souffrante. .. Elle nie réponuit qu'elle croyait avoir
un peu de fièvre, mais ce îne seiait rien.

-Madame Worms recevait-elle beaucoup de monde I
-Oui, monsieur. .. surtout des hommes. Cela ennuyait et

fatiguait rouvent madame, mais elle ne pouvait faire autre-
ment...f. le baron connaissait tout Paris.

-Parmi ces nombreux visiteurs il y en avait sans doute
quelques-uns plus particulièrement assidus et plus familiers
dans la maison ?

-Deux ou trois, oui, monsieur... mais un surtout...
-Le nom de ce dernier I
M. le vicomte Gilbert de Presles.
-Un jeune homme ?
-Oui, monsieur, un jeune homme très joli garçon et très

élégant.
-M. de Presles venait souvent ?
-Presque tous les jours.
-Est-il venu hier?
-Oui, monsieur, de Ltois à cinq heures. M. le baron faisait

grand cas de M. le vicomte et quand, à son retour de la
Bourse, il le trouvait ici, il ne manquait jamais de le retenir
à dîner.

-Savez-vous l'adresse de M. de Presles ?
-Oui, monsieur; il demeure rue Neuve-des-Mathurins, 21.
-Ses assiduités donnaient-elles lieu, à l'office, a quelques

commentaires ?
-Je ne comprends pas bien cette question, murmura ma-

demoiselle Hortense.
-Supposait-on, par exemple, reprit le magistrat, que ma-

dlame Worms éprouvât pour cet élégant jeune homme une
sympathie trop vive, imparfaitement expliquée et autorisée
par les relations mondaines ?

La femme de chambre rougit jusqu'à la racine des cheveux.
-Jamais, monsieur ! s'écria-t-elle avec une chaude convic-

tion. Jamais, au grand jamais, aucun de nous ne s'est permis
de supposer rien de pareil ! Nous savions trop bien que ma-
dame la baronne était la sagesse même! Je me crois une hon-
nête fille, monsieur, eh bien I s'il fallait répondre de la vertu
de madame autant que de la mienne, et même plus, je n'hési-
terais pas!

Au moment où mademoiselle Hortense achevait cétte véhé-
mente profession de foi, neuf heures sonnaient à la pendule
(le marbre noir placée sur la cheminée du cabinet.

Les* deux magistrats furent prévenus par un agent que le
caissier venait d'arriver et qu'il attendait le vestibule,
en compagnie du plus grand nombre deiuployés de la
maison.

Le juge d'instruction autorisa la femme de chambre à se
retirer, et donna l'ordre d'introduire à l'instant mime le
caissier.

Presque aussitô5t ce dernier parut.
Sa physionomie bouleversée exprimait la plus poignante

émotion. La vue du cadavre parut produire sur lui une im-
pression terrible. Son visage se décomposa, ses lè% res tremn-
blèrent.

-Ah ! murmura-t-il d'une voix sourde, avec un accent
allemand très prononcé, c'est donc vrai! Je n'y pouvais croire!
M. le baron assassinél quel crime et quel malheur! Pardon-
nez à mon trouble, messieurs, ajouta-t-il en s'adressant aux
deux magistrats. Celui qui est là sans vie, lâche'ment frappé,
était bon pour moi, il m'avait fait ce que je suis, il m'accor-
dait sa confiance entière, je lui dois tout! je l'aimais... je
l'aimais tendrement.

L'émotion étrangla la voix dans la gorge du caissier, et des
larmes coulèrent sur ses joues pales.

-Remettez-vous, monsieur, lui dit le juge d'instruction du
ton le plus bienveillant! Vous n'avez aucun besoin d'indul-
gevce et votre douleur vous honore. J'attendrai quelques mi-
nutes avant de vous adresser des questions nécessairs. Puis-
sent vos réponses nous apporter la lumière dont nous avons
besoin.

-Hélas! balbutia le caissier en secouant la tête, je ne sais
rien... absolument rien. La fatale nouvelle m'a frappé tout à
l'heure à l'improviste, comme un ccJp de foudre. Interrogez-
moi sur-le-champ, monsieur, vous le pouvez. Si profond que
soit mon chagrin, je suis maître de moi, et j'aurai la force de
vous répondre.

L'homme qui venait de parler ainsi était de taille élevée,
pâle, très brun de peau, d'une tournure distinguée, et vêtu
avec une élégance de bon goût. Ses traits, d'une beauté régu-
lière, offraient des traces de fatigue. De petites rides très
fines commeuçaient à dessiner leur réseau, en forme d'éven-
tail, à l'angle externe de ses paupières. Ses cheveux épais,
naturellement ondés, d'une couleur fauve à reflets de cuivre
rouge, tranchaient avec les teintes bleuâtres de so i menton
soigneusement rasé. Il ne portait pas de moustaches, mais des
favoris de la même nuance que les cheveux.

Son apparence, en somme, était celle d'un homme du monde,
d'un homme de plaisir, autant que celle d'un caissier.

-Nous commencerons donc sur-le-champ, puisque vous
vou; sentez suffisamment remis, dit le magistrat. Greffier,
écrivez.-Votre nom, monsieur?

-Frédéric Muller.
-Votre age?
-Quarante-quatre ans.
-Le lieu de votre naissance ?
-Manheim.
-Vous êtes Allemand 1
-Oui, monsieur.
-Naturalisé Français ?
-Non, monsieur.
-Votre domicile ?
-Avenue de Neuilly, 92.
-Etes-vous marié?
-Non, monsieur.
-Vous etes caissier dans la maison de banque fondée par

M. le baron Worms?
-Oui, nipnsieur.
-Depuis quand ?
-Depuis cinq années, mais il y a sept ans que je suis em-

ployé de la maison. J'avais été recommandé au baron par son
correspondant de Berlin. J'ai vécu ,n Allemagne, mon pays
natal, jusqu'à ce moment.

-Quel est le chiffre de vos appnintements ?
-Dix-huit mille francs.
-Quand avez-vous vu M. le baron Worms pour la dernière

fois ?
-Hier, à mini.
-A quelle heure avez-vous quitté votre poste t
-Comme ne coutume, entre quatre neures et demie et cinq

heures moins un quart.


